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“La fromagerie Le Fédou réinvente la conception même de

l'entreprise, au service et non plus au détriment de la société. ”

ISAAC GETZ ET LAURENT MARBACHER, consultant et entrepreneur.

réinvesti ou redistribué aux clients -

en une « entreprise à mission », re

connue par la loi pour ses actions

sociétales. Cela va de l’usage en in

terne de papier recyclé à un écart de

salaire limité de 1 à 20 entre lui et ses

employés les moins payés, jusqu’à

l’usage de pièces d’occasion pour

réparer les voitures des as

surés et le lancement d’un

fonds d’investissement ré

servé à la transition énergé

tique et agricole. « Il est

urgent de développer un

modèle d'entreprise plus

responsable, qu'attend au

jourd'hui la société, sur

tout les jeunes », avance-t-

il. Chantre du management

par la confiance, il y voit

aussi un intérêt d’affaires :

« C'est un moyen de résis

ter au rouleau compresseur des

Gafa en créant un lien basé sur nos

valeurs communes avec nos

clients. » D’ailleurs, ses sociétaires

ont un taux de fidélité trois fois

supérieur au marché !

Dans L'Entreprise altruiste, le

consultant Isaac Getz et l’entrepre

neur Laurent Marbacher rendent

compte d’un modèle encore plus

atypique de sociétés, poursuivant

un objectif social, pour se rendre

utile à une communauté (ses four

nisseurs, ses clients...) sans même

se fixer d’impératif de rentabiüté

économique. C’est le cas de la fro

magerie Le Fédou, en Lozère, qui

s’est lancée pour venir au

secours des producteurs

de lait de la région, en

payant le double du prix

du marché. Ou du labora

toire pharmaceutique japo

nais Eisai, qui a décidé

d’axer sa politique sur son

empathie avec les patients,

avec des actions d’accom

pagnement et de préven

tion, quitte à vendre moins

de médicaments. Les

exemples restent rares,

mais ont le mérite de montrer, à

petite échelle, « des entreprises qui

réinventent la conception même de

l'entreprise capitaliste, au service

et non plus au détriment de la

société ».

C’est bien là la force du capita

lisme : ruptures ou mues, il s’adapte

à tout. 
Gaëlle Macke 
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Macho
economicus

Adam Smith, le père du

libéralisme, et Karl Marx,

l’inventeur du communisme,

ont au moins un point commun :

dans l’élaboration de leurs grandes

théories économiques, tous deux ont

zappé le rôle des femmes. Dans

son livre Le Dîner d’Adam Smith,

la journaliste suédoise Katrine

Marçal se moque ainsi de

l’économiste écossais qui expliquait

que, si tous les soirs il trouvait

un dîner sur sa table, ce n’était pas

parce que le boulanger, le boucher

et le brasseur avaient voulu lui faire

plaisir, mais parce qu’ils lui avaient

vendu leurs produits contre un profit.

D’où sa théorie de l’Homo

economicus rationnel guidé

par son intérêt personnel, dont

la confrontation avec les intérêts des

autres assure la prospérité collective.

Sauf que le vieux garçon a oublié

de mentionner celle qui a préparé le

repas : en l’occurrence, toute sa vie,

sa mère... qui le faisait gratuitement

par pur altruisme, dit Marçal, et

participait pourtant au bien-être

commun sans que son travail obscur

ne soit jamais comptabilisé.

De son côté, dans Le Capitalisme

patriarcal, la professeure féministe

américaine Silvia Federici pointe

la même occultation du travail

des ménagères par le philosophe

allemand. Certes, Marx a dénoncé

l’exploitation des ouvrières à l’usine.

Mais en ne reconnaissant pas

aux mères de famille le travail de

procréation (qui est une production

de main-d’œuvre !) et d’entretien

du foyer, non rémunéré, ce

promoteur de l’égalité des sexes

dans le travail a laissé créer des

inégalités entre hommes et femmes

au sein du prolétariat. Considérant

que c’est un job comme un autre,

Federici avait milité dans les

années 1970, pour le valoriser par

l’attribution d’un salaire de travail

domestique! 
G. M.
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